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sur l’incinération de 

relatives à l’industrie du 
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• dans l’exploitation des activités 

définition des valeurs limites d’émission (VLE) et des 

autres conditions de l’autorisation

• des conditions d’autorisation

•

décrit l’état du sol et des eaux souterraines avant la mise 
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concertation d’un groupe de travail technique regroupant des experts 
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œuvre 
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les niveaux d’émission associés aux MTD (appelés 

et, s’il y a lieu, les mesures pertinentes de remise en état du 
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L’ensemble des MTD

Les valeurs limites d’émissions

LES CONCLUSIONS DU BREF
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l’environnement dans son ensemble

technique, qu’elle soit effectivement 

mise en œuvre et que son coût soit 
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–

MTD pour les émissions atmosphériques d’ammoniac de chaque bâtiment de 

MTD 

3

3

0,02 – 0,08

0,02 – 0,13 (1

1 un

0,25 kg 3 .
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d’énergie

d’eau

Kg d’aliment 

d’ammoniac

effluents

Beaucoup d’enregistrements à prévoir… et à tenir à 

disposition de l’administration en cas de contrôle.
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• Rédaction d’un dossier de réexamen dans un délai de 24 mois à 

• et, si nécessaire, l’actualisation 

• Situer l’élevage par rapport aux nouvelles NEA

• qui n’est plus exigé

•
• Actualisation de l’arrêté d’autorisation / NEA

• Travaux de mise en conformités de l’installation si nécessaire

•

• Toute demande de dérogation = dossier de demande d’autorisation 

• Niveau d’excrétion N et P

• Délai d’enfouissement des déjections

• MTD NH3 au bâtiment
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• Niveau d’excrétion N et P
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Niveau d’excrétion N et P : les MTD

MTD 3 : Réduire l’excrétion N MTD 4 : Réduire l’excrétion P

Technique (1

un

besoins .

b

.

d’acides

un .

d
l’alimentation

.

Technique (1

.

b

l’alimentation

phosphore

.

phosphore dans .

Des pratiques déjà mis en place dans les élevages avicoles depuis 15 ans
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Niveau d’excrétion N et P : quels objectifs à 

Phosphore total 

1 2

(kg P2 5

2 5.

Poules pondeuses 0,10 – 0,45 

0,05 – 0,25 

Dindes 0,15 – 1,0 

1

.

2 n’est

.

MTD 3 : Réduire l’excrétion N MTD 4 : Réduire l’excrétion P

1 2

(kg d’azote 

Poules pondeuses 0,4 – 0,8 

0,2 – 0,6 

0,4 – 0,8 

Dindes 1,0 – 3

1

.
2 L’azote n’est

.
3 l’élevage .

–
–

Sous réserve de maîtriser l’excrétion en Pondeuses (N). D’après nos estimations (ITAVI 

2013), pas de problème pour les élevages avicoles pour répondre à cette objectif
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Niveau d’excrétion N et P : comment calculer?

Technique (1

du phosphore

du

phosphore

.

fois par ,

pour

d’animaux.

d’une

.

b

phosphore .

1 sont 4.9.1.

MTD 24 : Mesures/calculs de l’excrétion N et P

d’échantillonnage représentatif)
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Développement d’un outil de calcul simplifié basé sur la méthode du bilan massique : 

,… 
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de l’élevage

l’aliment
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• Délai d’enfouissement des déjections
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Délai d’enfouissement des effluents

entre l’épandage des effluents d'élevage et leur incorporation 

1 – 2

1 .
2 de 12 sont plus

sont .

Une exigence pour l’épandage sur terres en propres : le délai avant enfouissement !  

LES PRATIQUES D’EPANDAGE (MTD 20 et 21) SONT BIEN MAÎTRISEES MAIS LE DELAI 
D’ENFOUISSEMENT (MTD 22) POSE DES PROBLEMES POUR L’ORGANISATION DES CHANTIERS 

D’EPANDAGE ET IMPLIQUE UN SURCOÛT NON NEGLIGEABLE POUR L’ELEVEUR 

MTD 22 : Réduction des émissions de NH3 dans l’air lors de l’épandage des effluents
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• MTD NH3 au bâtiment
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Les émissions d’ammoniac au bâtiment : 

•

Caractéristiques

• incolore

• odeur âcre et forte

• plus léger que l ’air

• soluble dans l ’eau

Principaux Impacts 

Environnementaux : 

• Acidification des écosystèmes, 

pluies acides

• Eutrophisation (redéposition)

• Précurseurs des particules fines 

(PM2,5)
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Les émissions d’ammoniac : comment?

•

•

• Formation d’ammoniac à partir de la dégradation (hydrolyse) de 

l’acide urique par des bactéries uricolytiques.
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Les émissions d’ammoniac : comment les 

• Des conditions influençant la rapidité de formation d’azote 

ammoniacal (et donc l’activité des bactéries)

• Température, pH, Humidité des litières

Groot Koerkamp, 1993. Review on emissions of ammonia from housing systems for laying hens in relation to sources, processes, building design and manure handling. J. agric. Engng Res. (1994) 59, 75­87).
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Les émissions d’ammoniac : comment les 

– 70% de l’azote excrété est dégradé en azote ammoniacal en élevage de volailles 

sur litière selon les types d’élevage, la durée d’élevage et les pratiques d’élevage
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•

Un choix à faire par l’éleveur parmi ces 3 stratégies

MTD 31 : Réduction des émissions d’ammoniac au bâtiment en poules pondeuses, reproducteurs chair ou poulettes

Une ou une combinaison (a, b ou c)

Sécher à l’extérieur ou 

présécher avec l’air du bâtiment

Traiter l’air extrait (laveur d’air)
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1

a
ou non

— par l’air bâtiment ou

— évacuations par l’air bâtiment.

.

non

.

0.

d’atténuation

— en effluents d’élevage

— d’air.

un .

1. ou

.

L’applicabilité

du .

2.

.

qu’aux

un

.

3.

. œuvre.

4. . .

5.

.
d’une .

d’air

1. l’acide

2. d’air ou

3. .

d’une

en de

en œuvre.

.

Une ou une combinaison (a, b ou c)
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Pré-séchage par gaine 

dans le bâtiment

(1 évacuation/semaine)
Sécheur

Tunnel de séchage
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Le système pré-fosse ventilée et évacuation peu fréquente des 

effluents d'élevage (BAT 31b0)

d’abreuvement anti 

• FONTANET JM • • page 
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systèmes d’élevage
Le traitement de l’air extrait de bâtiments –

l’air à traiter

flux de l’air entrant

–

– 70% d’efficacité en porcs
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MTD pour les émissions atmosphériques d’ammoniac de chaque bâtiment de poules pondeuses

MTD 

3

3

0,02 – 0,08

0,02 – 0,13 (1

1 un

0,25 kg 3 .
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d’émission

simplifiées développées par l’ITAVI et 

l’INRA (prévu en 2017)

pour l’éleveur

– CORINAIR 
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Si maîtrise de l’excrétion azotée : Respect des VLE grâce aux corrections apportées sur la 

méthode de calcul par l’ITAVI et le CITEPA. (cinétique de dégradation de l’acide urique)

• FONTANET JM • • page 

Une solution possible : l’évacuation des fientes

• FONTANET JM • • page 

• Nom de l’auteur • Date • page 2

Une fréquence d’évacuation de 2 fois par semaine est à prévoir pour respecter les VLE pour 

Une fréquence d’1 fois par semaine est possible si forte optimisation de l’excrétion azotée
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Bruno Graillat - Eleveur
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23/03/2017

L’éclairage basse consommation 
en élevages alternatifs de poules 
pondeuses

1

Pourquoi une étude sur l’éclairage basse 
consommation ?

� Directive 2005/32/CE � substitution des systèmes d’éclairement 
énergivores par des dispositifs dits de « basse consommation »
� Depuis fin 2012 : Arrêt commercialisation ampoules à incandescence 

en France
� Septembre 2018 : Arrêt commercialisation ampoules halogènes

� Substitution : Lampes à décharge (lampes fluorescentes compactes, 
tubes fluorescents) et LED

http://www.emarketservices.com/clubs/ems/prod/ley-UE(1).jpg; http://mism-design.com/fr/blog-decoration-taciki/on-a-teste/une-lampe-de-bureau-adaptee-pour-
un-confort-optimise/; http://www.leroymerlin.fr/v3/p/produits/decoration-eclairage/ampoule-et-led-l1308216978

Consommation 4 à 5 fois moins élevée 
et durée de vie 6 à 10 fois plus 

importante que les systèmes classiques

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Sources lumineuses disponibles aujourd’hui

� Meilleure efficacité � Economies réalisées
� Exemple : économies annuelles d’environ 1000€ pour un bâtiment de 

400m² passant d’ampoules à incandescence (60W) à des LED (7W)

Système 
d’éclairage

Lampe halogène Lampe à décharge
(lampe fluorescente compacte et 

tube fluorescent)

LED
(ampoule et tube)

Principaux 
avantages

• Peu chère • Efficace
• Longue durée de vie 
(8 000 heures)
• Peu chère

• Très efficace
• Très longue durée de 

vie (plus de 30 000 
heures)

Principaux 
inconvénients

• Durée de vie très 
courte (1 000 à 2 000 
heures)

• Faible efficacité

• Contient du mercure
• Mauvaises 

performances à de 
faibles températures

• Prix élevé

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Les poules : Une vision spécifique
� Perception différente du spectre lumineux en fonction des espèces

� Perception spectre lumineux plus large pour les poules VS Homme
� Pics de sensibilité différents entre poules et Homme

� Quelles conséquences ?
� Intensité perçue par les poules potentiellement supérieure à celle 

perçue par les humains
� Les éclairages ne sont pas toujours adaptés aux volailles

Lewis, et al., 2006

La lumière visible se décompose 
de plusieurs couleurs : on parle 

de spectre lumineux
La réunion des couleurs du 

spectre donne la lumière blanche

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Impact des couleurs
� Comportement

� Rouge � Réduction de l’agressivité
� Vert � Stimulation des comportements exploratoires
� Bleu � Davantage de picage

� Performance
� Rouge � Stimulation de la maturité sexuelle des poules et de la 

production d’œufs / Amélioration de l’indice de consommation
� Vert/Bleu � Stimulation de la croissance

� Distinction effet couleur / effet intensité peu clair
� Conditions expérimentales ≠ Conditions réelles de production
� Etudes se contredisent parfois

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Retours d’expériences – Synthèse des enquêtes

� Objectif : Recueillir des avis sur les systèmes existants, leu rs atouts et 
inconvénients et formuler des préconisations en vue  d’optimiser 
l’éclairage des bâtiments via des systèmes basse co nsommation
� Questionnaires élaborés : 13 éleveurs enquêtés (dont 15 bâtiments), 

techniciens des principaux groupements du Sud-Est, 4 équipementiers

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

LED
(11 bâtiments)

• 10 bâtiments équipés d'ampoules LED
• 1 bâtiment équipé de tubes LED

Lampe à 
décharge

(4 bâtiments)

• 3 bâtiments équipés d'ampoules 
fluorescentes compactes

• 1 bâtiment équipé de tubes fluorescents
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Retours d’expériences – Synthèse des enquêtes
Les LED

� Atouts des LED :
� Lumière plus diffuse et plus homogène,
� Lumière moins agressive,
� Intensité modulable aisément et précisément.

� Inconvénients des LED :
� Scintillements des tubes lorsque l’intensité est faible (7-8%),
� Pas toujours adaptées pour des bâtiments anciens.

http://tpe-cigarette-electronique.e-monsite.com/medias/images/fotolia-38177548-xs.jpg

« Les lots ne sont 
ni mieux ni moins 
bons avec des 
LED, tout dépend 
de l’éleveur »

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Retours d’expériences – Synthèse des enquêtes
Les lampes à décharge

� Atouts des lampes à décharge :
� Intensité modulable aisément.

� Inconvénients des lampes à décharge :
� Scintillements de tubes lorsque l’intensité est faible (7-8%),
� Bâtiments plus sombres, zones d’ombres,
� Luminosité décroît rapidement,
� Approvisionnement en ampoules parfois difficile.

http://tpe-cigarette-electronique.e-monsite.com/medias/images/fotolia-38177548-xs.jpg

Ces éleveurs se 
tournent de plus 
en plus vers des 
systèmes LED

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Synthèse des préconisations

Puissance

Programmes 
lumineux

Rampes 
lumineuses

Espacement 
des sources

Couleurs

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Puissance

� Supérieure à 9W pour ampoules blanches (éviter les ampoules de 3W ou 
3,5W)
� Permet une stimulation correcte des poules
� Assure la diffusion d’une lumière homogène et suffisante

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Synthèse des préconisations

Puissance

Programmes 
lumineux

Rampes 
lumineuses

Espacement 
des sources

Couleurs

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Couleurs

� Températures de couleurs : 2700 à 3000K

� Rouge : poules plus calmes, meilleurs performances ? – A confirmer
� Bleu : poules plus calmes lors du ramassage / attention à ne jamais les 

allumer avec les ampoules blanches
http://www.mef-sarl.com/; https://www.energie-environnement.ch/maison/eclairage-et-piles/1369

Couleurs chaudes Couleurs froides

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Couleurs chaudes Couleurs froides



15/03/2017

3

Synthèse des préconisations

Puissance

Programmes 
lumineux

Rampes 
lumineuses

Espacement 
des sources

Couleurs

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Programmes lumineux

� Possibilité de laisser l’intensité lumineuse des LED à 100% constamment

� Si ampoules rouges et blanche, plusieurs stratégies proposées :
� 1 – Allumer les ampoules rouges et blanches constamment
� 2 - Allumer uniquement les ampoules blanches dans un premier 

temps; Puis allumer les ampoules rouges en complément pour 
stimuler la ponte

� 3- Allumer uniquement les ampoules blanches 
dans un premier temps; Puis allumer les 
ampoules rouges en complément pour stimuler 
la ponte; Puis finir avec les ampoules rouges

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Synthèse des préconisations

Puissance

Programmes 
lumineux

Rampes 
lumineuses

Espacement 
des sources

Couleurs

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Nombre et positionnement des rampes lumineuses

� Systèmes LED ou à décharge ‘classiques’ :
� Nids centrés � 1 rampe de chaque côté des nids (+ 1 au-dessus 

des nids si largeur > 15m)
� Nids excentrés � 1 rampe sur le caillebotis et une rampe de l’autre 

côté des nids à l’interface caillebotis/gisoir
� Nids muraux � 1 rampe sur le caillebotis et une rampe à l’interface 

caillebotis/gisoir, du même côté

� Gestion différente pour les systèmes plus spécifiques : ALIS, Agrilight, 
Avilight

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Synthèse des préconisations

Puissance

Programmes 
lumineux

Rampes 
lumineuses

Espacement 
des sources

Couleurs

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Espacement entre sources

� Espacement entre ampoules < 2,4-2,5m
� Espacement entre tubes < 3,6m

� Objectif : Eviter les zones d’ombres même à des intensités très 
faibles

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé



15/03/2017

4

Résultats de la phase expérimentation

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Essai expérimental

Bâtiment 1 = témoin
� lampes halogènes classiques 

(in’light halogen, 42 watt)
� Installation compteur électrique

Bâtiment 2 = essai
� Installation d’ampoules LED 

rouges (3,5 Watt) et blanches 
(9 Watt)

� Changement du variateur � 2  
nouveaux pour contrôler les 
lampes blanches et rouges 
séparément

� Changement de l’ordinateur de 
gestion (Avibox)

� Installation compteur électrique

� Elevage de poules pondeuses biologiques dans la Drôme (ferme pilote)
� Deux bâtiments de 400 m², SAS commun

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Schéma expérimental Protocole
� Suivi sur 1 bande (mars 2016 à mars 2017)
� Deux types de relevés : 

• Global : quotidien/hebdomadaire
• Approfondi : mensuel

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Ambiance 
bâtiment

Programme lumineux
Eclairement

Economique
Economie d’électricité

Durée de vie des 
ampoules
Retour sur 

investissement

Performances 
techniques

Mortalité
Taux de ponte

Taux de déclassés
Taux de ponte au sol

Répartition ponte

Comportement 
des volailles
Comportements 

agressifs
Emplumement

Volailles craintives

SOURCE 
LUMINEUSE

Ambiance bâtiment

� Global: suivi des changements de programme lumineux

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

6 premiers mois : programmes lumineux quasi équivalents. 
2ème moitié de bande �intensité plus grande côté LED

Ambiance bâtiment

� Approfondi : mesures de l’éclairement au gisoir/caillebottis/nid

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Gros écart entre luminosités.
Empoussièrement? 
Problème d’intensité?
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Comportement des volailles

� Global : observation éleveur
� Approfondi : 

• observations comportementales : 
• mesures d’emplumement : 4 zones notées de 0 à 2, moyenne sur 30 

poules

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Pas de différence notable

Performances techniques
� Global : nombre d’œufs déclassés, de pondus au sol / jour, mortalité

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Pas de différence 
notable. Ecart 
mortalité du à un 
étouffement

Performances techniques

� Approfondi : répartition de la ponte horizontale et verticale VERIFIER

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Vertical : ponte plus déséquilibrée côté 
témoin (+ de ponte dans nids du bas)

Horizontal : ponte plus axée sur les 
extrémités, en particulier côté LED sur 
les deux extrémités 

Economie d’énergie et retour sur investissement
� Global : relevé hebdomadaire compteurs électriques

Contexte
Vision des

poules
Retours
terrain

Résultats
expé

Investissement (HT)
Lanternes : 760 €

Ampoules blanches : 380 €

Ampoules rouges : 595 €

2 variateurs : 390 €

Avibox : 1305 €

Main d’œuvre : 2370 €

Autre : 310 €

Total : 6110 €

NB : compteurs : 390 € avec MO

Gains (au 14/03/17)
NB : manque 15 jours d’élevage

Prix du kw/h : 0,16 €

Conso totale témoin = 3959 � 633 €

Conso totale essai = 783 � 125 €

Gain � 508 €/an

Changement ampoules incandescentes : 65 €/an

Total : 573 €/an

Retour sur investissement : 10,5 ans sans aides

Aides possibles 40 % couplée avec d’autres postes 
(plancher 10 000 € d’investissement)

� 2444 €

Retour sur investissement avec aides   
= 6,5 ans

Conclusion

Perspectives
� Comparaison réelle des intensités lumineuses! Mesures seront 

effectuées au vide sanitaire avant et après nettoyage des bâtiments
� Comment estimer l’éclairement global d’un élevage?
� Intérêt de l’utilisation d’un gallilux
� Suivi à minima d’une deuxième bande

� Concordances expé / terrain : 
• Lumière moins agressive, intensité 100% OK
• Animaux moins nerveux (effet lumière rouge)
• De manière générale, des résultats satisfaisants

� Discordances expé / terrain : 
• Retour sur investissement : le théorique est différent du réel
• Performances non améliorées ni dégradées en expé

� Points non résolus :
• Gestion optimale du programme lumineux avec deux couleurs de 

lampes
Led = système d’éclairage d’avenir



 

 

Retour d’expérience 

sur des méthodes alternatives de gestion 

des poux en élevage de pondeuse 
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Expériences terrain de lutte 
biologique sur les poux en 
élevage de volailles
PRÉSENTÉ PAR LE DR CHRISTINE FILLIAT

CABINET VÉTOPÔLE 26 À CHATEAUNEUF SUR ISÈRE

LUTTE PHYTOTHERAPIQUE

Dermanyssus Gallinae

� Acarien

� Se nourrit de sang des volailles

� Irritant et allergène pour les éleveurs

�

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Capacité de survie très importante entre 5°C et 

45°C et 30 à 90% d’humidité relative 

Survie à des températures négatives et à la 

privation de nourriture…

Développement de l’œuf  à l’adulte rapide 

(autour de 7 à 15 J selon température)

d’alimentation (30 min env / hôte)

Le pou rouge n’est pas un pou mais un acarien hématophage (se nourrit de sang)

Pou rouge des volailles est DERMANYSSUS GALLINAE



Ses particularités

� Ne vit pas sur son hôte

� Mue et pond ses œufs dans l’environnement

� Fuit la lumière

� Se glisse dans des interstices étroits (seul 25% de la population est 
visible)

� Peut ne pas se nourrir pendant plus de 2 ans

� Supporte un large spectre de température

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Ses effets en élevage

� Chute de production

� Augmentation des œufs déclassés car tachés (jusqu’à 15-20%)

� Œufs plus petits, parfois blancs

� Augmentation de la mortalité : 
o Anémie

o Epuisement 

o Sensibilité aux pathogènes

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Confort de l’éleveur

� Irritation

� Allergies

� Augmentation du temps de travail

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Traitement phytothérapique

� LENTYPOU + (créé en 2005 et validé en essai terrain 
courant de l’année 2006)

� Eau de boisson programme préventif et curatif



Avant le traitement

� Rouge après un repas de sang

� En grappe pour se reproduire et se protéger des agressions 

extérieurs

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Après le traitement

� Plus foncés lors de la digestion rendue difficile voire impossible 
due à l’absorption du Lentypou + via le sang des poules

� 4 semaines plus tard dans le bâtiment : 

� Poux gris (pas de repas de sang)

� Larves : 1 - 2

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Les réactions possibles

� Augmentation du nombre de poux visibles

� Changement de couleur 

� Agressifs envers le personnel

Le propre de l’agriculture depuis 1994

Complément : LENTYSPOT +

� En pulvérisation : une à deux fois par semaine pour tuer les poux 

et larves encore restants.

� Produit à diluer à 3%

� Composition : Géraniol, Lavande, Citronnelle



LUTTE BIOLOGIQUE

Adulte: rouge sombre à noir, stade mobile. Les femelles effectuent plusieurs repas de sang et 

peuvent pondre jusqu’à 35 œufs / femelle ­ Agrégation

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS

ANDROLIS
DEUX PREDATEURS NATURELS :

­ ANDROLIS & TAURUS sont les ennemis 

naturels des poux rouges

­ Consomment tous les stades du parasite

­ Inoffensifs pour l’homme et l’animal

­ Espèces indigènes, présentes en France

­ Une fois libérés dans l’élevage ils 

traquent et consomment les poux rouges

TAURRUS

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS

MISE EN PLACE ET LÂCHERS :

­ Toujours associé avec l’ANDROLIS

­ Conditionné en vrac dans un seau contenant du son de 

blé à épandre sur les zones de traitement

­ TAURRUS est mieux adapté aux endroits secs comme le 

bois, les nids, les tapis de ponte

­ Lâcher préventif dès la mise en place des poules

TAURRUS

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS



ANDROLIS

­ Toujours associé avec TAURRUS

­ Conditionnés en vrac dans un seau contenant du son de blé à 

épandre sur les zones de traitement ou bien en bouteilles à fixer 

sur les zones à traiter

­ ANDROLIS a besoin d’humidité pour survivre, il s’acclimate mieux 

dans les endroits humides, sur ou à proximité des fientes

­ Les bouteilles permettent de conserver l’humidité pendant 8 

semaines

­ Lâcher préventif et curatif

MISE EN PLACE ET LÂCHERS :

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS ZONES DE LÂCHERS VRAC en ateliers repro, plein air et bio :

ANDROLIS

TAURRUS

Aire de grattage –
Fientes – Zones 

humides

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS

ANDROLIS

LÂCHER ANDROLIS:

� UTILISATION DES BOUTEILLES 

D’ANDROLIS :

Protection des perchoirs Utilisation des clips et des 

bouteilles en volière

Sans clip Avec clip

Bioncontrôle des poux rouges en élevage de pondeuses 
avec les prédateurs ANDROLIS & TAURRUS

� Avant l’arrivée des poules : milieu sec

�TAURRUS : nids et cages

� 4 à 8 semaines après :

�TAURRUS : nids et cages

�ANDROLIS : caillebotis et tapis fientes

� Recommander ensuite 6 à 10 semaines après selon infestation

Lâcher de TAURRUS & ANDROLIS seuls



LUTTE SEMIOCHIMIQUE
PRÉSENTÉ PAR DOMINIQUE DEROUX 

ÉLEVEUR POULES PONDEUSES À ARTHEMONAY

22

(Brevet IRSEA : EP153,840, US2005‐0137119)

®

®
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Fréquence d’application  (préconisation): 

• 1 fois pendant le vide sanitaire après nettoyage 

(recommandation de balayer les acariens trouvés dans les jours 

qui suivent le traitement)

• Un traitement préventif de 4 à 8 semaines à l’arrivée des poulettes 

(celles­ci pouvant être porteuses de poux). 

• Un traitement au printemps ­ début mars ­ de 8 semaines 

(période de forte infestation des poux).

• Traitement de 4 semaines dès l’apparition de nouvelles colonies 

ou de 8 semaines en cas de forte infestation.

• Le produit peut être appliqué en présence des animaux.

®

24

• Diminution de la population de Dermanysses

®

Poules pondeuses

Diminution des scores liés à la présence de Dg dans le bâtiment dès la 4ème semaine et réduction de la présence d’amas et de poux épars de 

50 % à la 8ème semaine de traitement

Réduction de l’infestation dans le bâtiment satisfaction de l’éleveur
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quelques poux (1-9)

aucun pou
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• Maintient du taux de ponte

• Maintien de la mortalité

®

Poules pondeuses

Maintient du taux de ponte proche de la valeur théorique

L’écart de mortalité se ressert de la courbe théorique malgré un problème sanitaire en début de bande

30%

50%

70%

90%

19 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 
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Mortalité
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• Réduction des œufs tâchés

®

Poules pondeuses

1,6%

0,3%

0,1%
0,03% 0,0% 0,0%0,0%

0,2%

0,4%

0,6%

0,8%

1,0%

1,2%

1,4%

1,6%

1,8%

T0 T2 T3 T4 T5 T8

% moyen d'œufs tâchés déclassés

Traitement 

DDRA

Diminution à partir de la 2ème semaine de traitement et suppression totale des œufs tâchés déclassés à partir de 4 semaines de traitement

Réduction des œufs tâchés satisfaction de l’éleveur

27

Observations dans le bâtiment après 8 semaines de traitement : 

®

Poules pondeuses

Colonies « séchées », grappes blanches sans activité

28

• Disparition des œufs tâchés de sang

• Maintient du taux de ponte proche de la valeur théorique 

• Resserrement de l’écart du taux de mortalité de la valeur théorique

• Perception de l’éleveur proche de « je n’ai aucune nécessité d’appliquer un traitement » à partir de la 

2ème semaine de traitement

• Perception de l’éleveur sur la présence des poux dans le bâtiment : diminution de moitié de la visibilité

• Diminution des scores liés à la présence des poux rouges dans le bâtiment dès la 4ème semaine et 

réduction de la présence d’amas et de poux épars de 50 % à la 8ème semaine de traitement

• Observation dans le bâtiment : pas d’activité des poux, colonies « séchées »

®

Poules pondeuses



Conclusion

� La lutte raisonnée contre les poux en élevage de volailles doit intégrer : 

oL’audit du site

oL’évaluation soit visuelle, soit par scotch du taux d’infestation 

oAdaptation du programme en fonction :

� Soit prédateurs seuls

� Soit programme couplé Lentypou+ et Prédateurs

� Soit programme couplé Lentypou+ et Lentyspot+

� Soit programme Phéromone seul

� Soit programme couplé Phéromone + Prédateurs

Pas de solution miracle !!

� Caractéristiques biologiques du pou 

� Moyens de propagation nombreux :

o Couvoirs, repro, poussinières, transports, l’homme, matériels, etc

Tant que la filière entière ne fera pas de traitements systématiques, 

le risque d’infestation par les poux est quasiment inévitable.

Nos conseils

� Multiplier et combiner les concepts

� Toujours traiter en préventif 

� Ne jamais relâcher la pression sur les poux

� Avoir une approche globale



 

 

Marché de l'œuf et des ovoproduits 
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MARCHÉS DES ŒUFS ET DES OVOPRODUITS

Valence, le 23 mars 2017

CONJONCTURE MONDE ET EUROPE

Production mondiale en 2013: 68,3 Mt (+3% /2012)

4%

23%

48%

25%

1993

4%

20%

58%

18%

2003

Afrique Amériques Asie Europe

5%

20%

59%

16%

2013

ITAVI d’après FAO

EVOLUTION DES MEP DE POULETTES D’UN JOUR EN EUROPE

EN LÉGER REPLI SUR 11 MOIS (- 1,1 %)

ITAVI d’après MEG et SSP

MEP 2015
(millions de poulettes)

Evolution 11 mois
2016/2015 en %

France 44,9 + 5,2 

Allemagne 37,3 - 11,0

Royaume-Uni 36,4 + 4,5

Pays-Bas 33,7 - 8,1

Espagne 31,2 - 6,5

Pologne 29,9 + 3,0

Argentine 14,6 + 11,9

Brésil 91,3 + 3,0 (8 mois)

Inde 20,8 - 7,5

Japon 103,8 + 4,3

Mexique 95,9 + 0,9

USA 281,5 + 4,7

CHEPTEL UE EN LÉGÈRE EN PROGRESSION DE 3 % EN 2016 
ET DE 0,3 % AU 1ER TRIMESTRE 2017

ITAVI d’après MEG
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PRODUCTION UE-28 EN HAUSSE DE 1.2 % EN 2016

Source Commission des experts UE

Production 2016
(milliards 
d’œufs)*

Evolution
2016/2015

Prévisions

2017

France 14,7 - 2,5 % =

Italie 13,1 + 0,6 % =

Allemagne 13,0 + 0,9 % �

Espagne 11,3 + 10,0 % �

Pays-Bas 10,6 - 1.1 % =

Royaume-Uni 10,7 + 3.8 % =

UE à 28 109,3 + 1.2 % =
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DES ACHATS EUROPÉENS EN REPLI EN 2016
DE FORTES ÉVOLUTIONS DANS LES ORIGINES

Source Commission européenne

� Principaux importateurs : Danemark 63%, Allemagne 9 %, Autriche 7 %, 
Grèce et UK 5% 

89 % d’ovoproduits dans imports totaux 

Source Commission européenne

RECUL DES EXPORTATIONS DE L’UE EN 2016
NOTAMMENT VERS LE JAPON ET LES USA

57 % d’ovoproduits dans exports totaux 

� Principaux exportateurs : Pays-Bas 34 %, Italie 21 %, France 11 %, Espagne 10 
% et Belgique 7 % 

9

Itavi d’après Commission

RECUL DU PRIX INTRA UE DE 12,5 % EN 2016/2015
HAUSSE DE 2 % SUR 7 SEMAINES 2017
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Commission européenne d’après Urner Barry

CONJONCTURE FRANCE
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BAISSE DU PRIX DES MATIÈRES PREMIÈRES EN 2016

12

Prix 2016 et évol. /15

Blé: 153,1 €/t (- 8,4 %)

Maïs:  165,5 €/T (- 1,1 %)

Soja:  353,6 €/T (- 7,2%)
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2016 (87,3)
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Indice coût MP formule pondeuse

ancien indice

nouvel indice

BAISSE DE L’INDICE ALIMENT PONDEUSE EN 2016
Année 2016/2015 : - 8,7 %
Janvier 2017/2016: + 1,8 %

APRÈS UNE BAISSE DE 4 % EN 2015, REPRISE DES MEP 
SUR 11 MOIS 2016: + 5,2 % /2015

ITAVI d’après SSP et Douanes

2 000

2 500

3 000

3 500

4 000

4 500

5 000

J F M A M J JT A S O N D

2013 2014 2015 2016

Eclosions Importations Exportations MEP

11 mois 2016 49 152 3 393 9 345 43 200

Evol. / 11 mois 
2015

+ 2,3 % + 0,9 % - 9,7 % + 5,2 %

MEP 2016 
CNPO: + 2 % 
/ 2015

D’après modèle ITAVI SSP CNPO

PRODUCTION D’ŒUFS (HORS PRODUCTION

TRADITIONNELLE) EN REPLI EN 2016

Fabrication d’aliment pondeuses (œufs conso) 2016: - 0,1% /2015
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• - 2,3 % en 2016/2015 
(hors abattages 
sanitaires)

• 1er trimestre 2017: +3,7 
% / 1er trimestre 2016
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Après mises aux normes + 8,6 %
(hausse uniquement sur productions 

alternatives)

Itavi d’après modèle ITAVI SSP CNPO

2005-2010 
Taux autosuffisance
Moyen 96%

2013-2015
Taux autosuffisance
Moyen 101 %
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Evolutions des effectifs de pondeuses par mode d'élevage

Sol

Label Rouge

Plein Air

Biologiques

total cage (axe à
droite)

Itavi d’après DGAl, Agence Bio, Synalaf et enquêtes

3,9 M PP + 5 % /2015

6 M PP + 2 % /2015

2,5 M PP + 6 % /2015

2,7 M PP -12 %/2015

32 M PP Stable

Observatoire Synalaf 2016/2015 (données non définitives)
MEP PP Label + 1,3 %, labellisés + 5,3 %; 

MEP Bio + 11 %, production + 6 % (9 mois 2016)

Rhône-Alpes

9%

Auvergne

2%

Bretagne

40%

Pays de la Loire

11%

Nord Pas-de-Calais

5%

Poitou-Charentes

3%

Aquitaine

4%

Normandie

4%

Centre

3%

Alsace

2%

Autres

17%

Effectif de pondeuses (œufs de consommation) en 2015

LA BRETAGNE, PREMIÈRE RÉGION DE PRODUCTION

D’ŒUFS DE CONSOMMATION

Itavi d’après SAA

Rhône-Alpes
- Drôme: 50 %
- Ain: 18 %
- Isère: 10 %
- Ardèche: 9 %
- Rhône: 5 %
- Savoie: 4 %
- Haute-Savoie: 3 %
- Loire: 1 %

Auvergne
- Allier: 75 %
- Puy-de-Dôme: 19 %
- Haute Loire: 4 %
- Cantal: 2 %
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Biologique
7%

Plein-air
18%

Sol
6%

Cage
69%

Répartition des effectifs de pondeuses en France (2015)

Biologique
10%

Plein-air
22%

Sol
8%

Cage
60%

Répartition des effectifs de pondeuses en région Rhône-A lpes (2015)

EN AUVERGNE ET RHÔNE-ALPES, UNE PRODUCTION DAVANTAGE TOURNÉE

VERS L’ALTERNATIF PAR RAPPORT À LA MOYENNE NATIONALE

Biologique
27%

Plein-air
25%Sol

1%

Cage
47%

Répartition des effectifs de pondeuses en région Auvergn e (2015)

Itavi d’après SAA Itavi d’après Les Marchés

UNE REPRISE DES COURS DEPUIS MI-SEPTEMBRE

20

Mais un recul de 7,4 % sur l’année 2016/2015
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Sur 8 semaines 2017: + 13,1 % / 8 semaines 2016

LES ÉCHANGES EXTÉRIEURS EN 2016 (1)

Itavi d’après FranceAgriMer et Douanes

Solde des échanges de l’année 2016:
• Négatif en volume : -31 591 téoc
• Négatif en valeur: - 28,7 M€

Œufs coquilleŒufs coquille

EXPORTATIONS

85 % vers l’UE

Baisse de 16,2 % (téoc) et 
de 28,6 % (€) /2015

Baisse vers les Pays-Bas, le 
Royaume-Uni, la Suisse et 
l’Allemagne

Hausse vers le Luxembourg 
et l’Espagne

IMPORTATIONS

100 % de l’UE

Hausse de 46,5 % (téoc) 
et de 26,8 % (€) /2015

Baisse des Pays-Bas et de 
Belgique

Hausse d’Allemagne, Italie, 
Pologne, Espagne, 
Portugal-7 000

-5 000

-3 000

-1 000

1 000

3 000

5 000

ja
nv

.-1
3

m
ar

s-
13

m
ai

-1
3

ju
il.

-1
3

se
pt

.-
13

no
v.

-1
3

ja
nv

.-1
4

m
ar

s-
14

m
ai

-1
4

ju
il.

-1
4

se
pt

.-
14

no
v.

-1
4

ja
nv

.-1
5

m
ar

s-
15

m
ai

-1
5

ju
il.

-1
5

se
pt

.-
15

no
v.

-1
5

ja
nv

.-1
6

m
ar

s-
16

m
ai

-1
6

ju
il.

-1
6

se
pt

.-
16

no
v.

-1
6

Echanges mensuels d'oeufs coquille (téoc)

Exportations Importations Solde

LES ÉCHANGES EXTÉRIEURS EN 2016 (2)

Itavi d’après FranceAgriMer et Douanes

OvoproduitsOvoproduits

Solde des échanges de l’année 2016:
• Positif en volume : + 25 679 téoc
• Positif en valeur: + 40,8 M€

EXPORTATIONS

56 % d’ovo. séchés (62% 
en valeur)

84 % vers l’UE (75 % en 
valeur)

Hausse de 9,6 % (téoc) et 
baisse de 6,2 % (€) 

Baisse vers la Belgique, le 
Japon et Oman

Hausse vers les Pays-Bas, 
l’Espagne, le Royaume-
Uni, l’Allemagne, la Serbie 
…

IMPORTATIONS

83% d’ovo. liquides (77% 
en valeur)

100 % de l’UE

Baisse de 9,0 % (téoc) et 
de 15,7 % (€)

Baisse des Pays-Bas, de 
l’Espagne, de la Belgique 
et de l’Allemagne

Hausse d’Italie et de 
Pologne
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LES ÉCHANGES EXTÉRIEURS EN 2016 (3)

Itavi d’après FranceAgriMer et Douanes

OvoproduitsOvoproduits Œufs coquilleŒufs coquille

Solde de l’année 2016: 
- 5 912 téoc
+ 12,1 M€

Solde de l’année 2015: 
+ 2 792 téoc
+ 33,0 M€

REPRISE DE LA CONSOMMATION D’ŒUFS DEPUIS 2013
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Itavi d’après Kantar Worldpanel, SSP, Prodcom et Douanes

Dont 
- hypers + supers 64 %
- HD 14 %
- Autres 22% 

Ovoproduits
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Achats des ménages 

d'œufs coquille

47%

RHD

11%

RÉPARTITION DE LA CONSOMMATION D’ŒUFS EN 2015 MARCHÉ DE L’ŒUF EN GMS 2016

ITAVI d’après Census IRI
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ACHATS DES MÉNAGES: 
RECUL DES ŒUFS CAGE, PROGRESSION DU BIO
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Evolution des ventes GMS - Census IRI 2016/2015
Volume -1 %, prix + 3% 
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Evolution des ventes tous circuits - Kantar 2016/2015
Volume: +1,3 %, prix: +2,3 %

Prix Volume

ITAVI d’après Kantar et Census IRI

DANS LA RÉGION « SUD-EST », UNE HAUSSE DES ACHATS D’ŒUFS

ALTERNATIFS EN 2016/2015
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Evolution des ventes tous circuits - Kantar 2016/2015
Volume: + 4,2 %, prix: +2, %

Evol. Volume Evol. Prix
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Part de marché en volume des achats des ménages d’œufs 

CAGE SOL DONT LABEL ROUGE DONT AUTRE PLEIN AIR BIOLOGIQUE

ITAVI d’après Kantar

Merci de votre attention
deman@itavi.asso.fr
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Logo intervenant

CSA et projet « Avenir des 

élevages de pondeuses »

Session régionale d’information

Poulettes et œufs de consommation dans le Sud-Est

jeudi 23 Mars 2017
Valence

Logo intervenant

Avenir des élevage de pondeuse 

Exploration des possibilités d’évolution des systèmes d’élevage 

de poules pondeuses en cages aménagées

Projet financé par FranceAgriMer et CNPO

Été 2016 => décembre 2017

Tâche 1/ Caractérisation des bâtiments et matériels

Tâche 2/ Définir des modes d’élevage acceptables

Tâche 3/ Etudes de cas de différentes options de transformation 

pour les élevages cage

Tâche 4/ Etude de l’exemple Néerlandais

Tâche 5/ Guide d’aide à la décision

Logo intervenant

Caractérisation du parc

Deux objectifs:

� Connaitre les montants restants dus (suite aux travaux de 
mise aux normes bien être) pour identifier la faisabilité 
économique de travaux
3 grands cas de figure:
-Aménagement des cages (cages aménageables => cages 
aménagées)

-Changement des cages seulement

-Cages + coque neuve

� Connaitre la structure et l’aménagement des bâtiments du 
matériel pour identifier la faisabilité technique de travaux

Logo intervenant

Caractérisation du parc

Plusieurs collectes de données, calendriers et 

périmètre différents:

� Enquête UGPVB Grand Ouest (OP)

�Enquête ITAVI Sud Est (éleveurs)

�Enquête ITAVI-CNPO nationale (éleveurs)

http://enquetes.itavi.asso.fr/index.php/236586?lang=fr

Logo intervenant

Caractérisation du parc: Résultats
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Logo intervenant

Caractérisation du parc: résultats

Nombre de 

places 

échantillon

Nombre 
places (%)

Nombre 

bâtiments

Nombre 
bâtiments 

(%)

taille 

moyenne 

bâtiment

Capital 

restant du 

€/place

TOTAL

France 17 700 589 55% 331 46% 53 638 7,95

Sud Est 2 848 388 >75% 58 >75% 49 110 5,09

Aménagement des cages

France 2 922 420 17% 73 22% 40 174 1,52

Sud Est 537 940 19% 13 22% 41 380 1,077

Changement des cages

France 6 827 538 39% 145 44% 47 086 7,45

Sud Est 1 272 688 45% 28 48% 45 453 6,09

Batiment neuf

France 7 406 373 42% 104 31% 71 215 12,54

Sud Est 1 037 760 36% 17 29% 61 045 11,31
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Logo intervenant

Quelles options pour transformer les 

élevages cage?

OPTION 1 Transformation à moindre coût des cages 

en volières (Court Terme)

OPTION 2 Enlever les cages et installer des volières, 

avec ou sans accès au plein air (Moyen Terme)

OPTION 3 Quel modèle d’élevage pour demain 

(Long Terme)

Logo intervenant

OPTION 1

Transformation des cages en volière

�A priori destiné aux bâtiments amortis (≈1/4 des 
bâtiments?)

�Objectif à court terme de désengorger le marché code 3

Travail sur cas concrets:

-Faisabilité technique (largeur des couloirs, hauteur des batteries, 
etc.)
-Faisabilité réglementaire

-Perte en capacité de production

-Impact sur l’ambiance, le travail de l’éleveur

-Coût de la transformation

-Impact sur le revenu

Logo intervenant

OPTION 2

Conversion en élevage plein air

Travail sur cas concrets?

Travail avec OP, équipementiers, etc.

-Accès au foncier (20% des bâtiments?)
-Faisabilité technique (20% de bâtiments avec un niveau 
intermédiaire?)

-Faisabilité réglementaire

-Perte en capacité de production

-Impact sur l’ambiance, sur le travail de l’éleveur

-Cout de la transformation

-Impact sur le revenu

Logo intervenant

OPTION 3

Modèle d’élevage de demain

Alimenté par la tâche 2 « définir des modèles d’élevage 

acceptables »

� Vision à long terme

� Co construction pour éviter la remise en cause

� Travail avec la société civile et les associations de défense du bien être 

animal

Et par la tâche 4 « exemple 

néerlandais » et benchmarking
�Méthode de travail de la filière

�Retour d’expérience (sur le système volière 

notamment)

�Evolution des attentes des consommateurs

Logo intervenant

Résultats

�Typologie du parc de bâtiments et 

représentativité des grandes catégories

�Quels conversions possibles pour quels types 

de bâtiment?

Guide d’aide à la décision

�Pour une conversion envisagée:

-Domaine de validité

-Points de vigilance

-Cout de la transformation
Logo intervenant

Echelle macro AURA

Bretagne; 41%

Pays de la Loire; 

16%

Rhône-

Alpes; 9%

Picardie; 7%

Basse-

Normandie; 3%

Poitou-

Charentes; 3%

Aquitaine; 3%

Centre; 2%

Auvergne; 2%

Midi-Pyrénées; 

2%

Alsace; 2%

Autres; 

7%

Capacités de prodyuction par région (DGAL 2015)
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Logo intervenant

Echelle macro AURA

Régions 
Population 

(a) 

Consommation 

d'œufs (b) 

Production  

d’œufs (c) 

Production 

/consommation 

Auvergne 

Rhône-Alpes 
7 820 966 1 681 507 690 1 531 275 000 91,1% 

Provence-Alpes-

Côte d'Azur 
4 983 438 1 058 754 385 154 997 000 14,5% 

Occitanie 5 730 753 577 501 610 393 535 000 31,9% 

Bourgogne 

Franche Comté 
2 820 623 354 019 000 204 237 000 33,7% 

Sud-Est 21 355 780 4 591 492 700 2 284 044 000 49,7% 

Tableau 1 : Production et consommation théorique d’œufs de consommation par région ; (a) Source 

INSEE au 1/01/2017 ; (b) sur la base de 215 œufs /habitant /an (ITAVI) ; (c) Source Agreste 2016, SAA 

chiffres 2015. 

Logo intervenant

Etat des Lieux de la production 

d’œuf dans le Sud-Est

Régions 
Consommation d'œufs 

hors ovoproduits (a) 

Production  

d’œufs (b) 

Production 

/consommation 

Auvergne Rhône-Alpes 1 008 904 614 1 531 275 000 151,8% 

Provence-Alpes-Côte d'Azur 642 863 502 154 997 000 24,1% 

Occitanie 739 267 137 393 535 000 53,2% 

Bourgogne Franche Comté 363 860 367 204 237 000 56,1% 

Sud-Est 2 338 952 664 2 284 044 000 83,0% 

Tableau 2 : Production et consommation théorique d’œufs coquilles, hors ovoproduits par région ; (a) 

sur la base de 60% de 215 œufs /habitant /an (ITAVI) ; (b) Source Agreste 2016, SAA chiffres 2015. 

Logo intervenant

Echelle macro AURA

3064209; 58%

337032; 6%

1210844; 23%

687928; 

13%

Répartition des capacités de production (nbre deplaces) 

par code en AURA

cage (code 3)

sol (code 2)

pleion air (code 1)

bio (code 0)

Logo intervenant

Scénarii envisagés :

• Situation  1 GMS : 2020 arrêt des œufs code 3 en MD

• Situation 2 GMS : 2025 arrêt des œufs code 3 en MN

• Situation 3 CNPO : 2022 50 % des poules en alternatif

Echelle macro AURA: quel impact de l’évolution de 

la demande sur le maillon production?

Logo intervenant

ORIENTATION DE LA PRODUCTION REGIONALE

Situation 1 GMS : 2020 0% des œufs code 3 en MD 

Répartition du nombre de PP / type d’élevage

Logo intervenant

ORIENTATION DE LA PRODUCTION REGIONALE

Situation 2 GMS 2025 : 0% des œufs code 3 en MD et MN

Répartition du nombre de PP / type d’élevage
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Logo intervenant

ORIENTATION DE LA PRODUCTION REGIONALE

Situation 3 CNPO 2022 : 50% des pondeuses en alternatif

Répartition du nombre de PP / type d’élevage

Logo intervenant

�Quelle place pour l’œuf code 3 en région ?

�Quelle place pour l’œuf code 2 en région ?

�Quel développement de la filière pondeuse 

en région ?

ORIENTATION DE LA PRODUCTION REGIONALE



Cette journée bénéficie du soutien 
de la Région Auvergne-Rhône-Alpes 
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